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Le moment historique que nous traversons exige une clarté idéologique absolue. Alors que le 

bloc libéral macroniste gouverne exclusivement au service du capitalisme, fracturant le pays 

par des politiques d'austérité et de désindustrialisation, une partie de la gauche s'égare dans 

une dérive communautariste mortifère. 

En renvoyant les Français à leur couleur de peau ou à leur religion par pure visée électoraliste, 

ces forces — au premier rang desquelles La France Insoumise — tournent le dos à l'unité 

républicaine. Cette stratégie de segmentation, qui agrège des « parts de marché » plutôt que de 

forger une conscience de classe, est un danger majeur pour nos valeurs communes. 

Ce sont d'abord les jeunes, le monde du travail et les habitants des quartiers populaires qui 

font les frais de cet affaiblissement de la République. Ce vide républicain laisse le champ libre 

aux thèses les plus sombres : 

• Une montée sans précédent du racisme, de la stigmatisation et des discours de haine 

visant nos concitoyens noirs, arabes ou musulmans. 

• Une résurgence grave et insupportable de l’antisémitisme, nourrie par des outrances 

verbales qui divisent ceux qu'il faudrait unir. 

L'extrême droite prospère sur ce terrain en se présentant comme le seul recours autoritaire 

face à un chaos identitaire qu'elle a elle-même contribué à créer avec ses complices objectifs. 

Le PCF a une responsabilité historique. Nous sommes à un tournant qui nous appelle à la 

cohérence. La construction d'un récit commun capable de rassembler tous les Français, sans 

distinction de race ou de religion, est incompatible avec des alliances qui flirtent avec le 

communautarisme. Le dépassement du capitalisme ne peut se faire que par l'union du peuple 

de France autour de l'intérêt général et du travail, et non par l'exacerbation des 

particularismes. 

Pour être crédibles et audibles, nous devons affirmer notre singularité républicaine, sociale et 

laïque. Cela passe par une rupture nette avec ces pratiques qui fracturent notre classe sociale. 

La clarté de notre projet est le seul gage de victoire pour reconquérir le monde du travail et 

offrir à la France une perspective d'émancipation réelle, débarrassée des logiques de haine et 

de division. 


